
LE PRIX COURANT

n'e*ll est pas uige nécessité. Mais

pouirquoli il'assurance-vie n'est-elle lias n'-
cunnue rommne une nécessité? C'est sur-
tout parce que les agents d'assurance
n'ont lpas employé leur piouvoir (le persua-
sion piour enseigner aut iubic à t'onsi<lérer
Vîutssîranceý(-vie- conmmei une nécessité. Aut
lien (le cela, Ils ont gaspillé leur énergie
l'Il sil faisant lu tort les uns auxanrs
ils ont vontinuié -à faire ressortir les
pouint§ de' détail aut sujet desquels leurs
c'ompîagnies ne sont lias (l'accord. pilutôt
qîîe de faire ressortir les principes pour
lesquiels les conmpagnies devraient se soit
teniir les lunes les autres. La différence,
boil' l'hommîie <li v'eut s'ab.-îrer, entre

uneî lionne compagnie îîar actions et une
botnne complagnie mutuelle, entre ui
compnîagnie lpayant unt dividende annuel.
Pt une coînpagnie piayant 5 dividendes
par an, entre les conmpagnies dant le yîré-
sidemnt a un salaire de $1QQ.0OO par an et
une autre dont le pîrésident ne reçoit-
qu'une fraction de cette somme, n'est
rien, comparée- à la différence qui existe
enître être assuiré et ne îîas l'être. Les
agents d'assurance représentent un grand
pîrincipie de 'relèvement social. Souî4
beaucoup de rapports, l'assurance-vie est
l'invention sociale la pîlus mrerveilleuise
et la plus humanitaire qui ait jamais été
trouvée. Eit cependant, le publie n'en a
pans profité dans la proportion où il l'aut-
rait dù. Pourquoi cela? Nous croy' ons
que <c'est à cause de la manière dont l'as-
suirance lui est proposée; l'agent pietit
pe'nser qu'il rep)résente sa compagnie.
muais. dans un sens plus élevé. Il repîré-
senîte le pîrincipie de l'assurance-%-ie, unt
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principîe quiaucuîne coinpagnie il' pet
repirésenter à elle seule con venabilenment.
'Mais ce prnîcipe est représenté plus ou
moins par l'ensemble de toutes les com.

îîagnies. Un contrat est bien cher quand
Il est obtenu par un moyen'qui excite la
prévention contre le p)rinIcipe sacré de
l'assurance-vie.

Brevets Canadiens obtenus par dem
étrangers.

L.es Invenîteuîrs d]ont les noms suivent
ont récesmmnît olbtenu (les brevets Cana-
(liens par l'entremise de MM. MARION &
MARION, solliciteurs de brevets, Mont-
réal. Canlada et Was-hingtop, E.-U.

Tout renseignement à ce sujet sers
fourni gratis en e'adTessant au bureaul
d'affaireA plus haut mentionné.

Nos
Il 2368-Heinrilch. Friedlelon. Kal!k. su r

Rhin, Allemagne. Appareil polir
I-m.primer et enregistrer les bil-
lets.

11248--MM.Pagis & Camus. Paris,
'ranee. Procédé d'extraction de

suîbst aneet py roi Ignqe-uses.
112412-Johauines Harden. ýonid'els, Ang.

Fournaises électriques.
112434-Hans Ries, Munich, Allemagne.

Appareil hydraulique.
112439-Oliver Jager, Trier, Allemaignc.

Apparei poufî vernisser de la.
que Ie.s bandes de métal.

1 12443-Charles Mascart, Paris. France.
Dispositif de eomma-rde horai-
re pouir taximnètres.

Il 24i;6-Sargfrid W. B3erglitnd. S'tockhiolnm,
Suède. Fabrication de pierre
arrtifîcielle. .

I 12501-Noël P. Billng. Londres, Ang.
Ma-chine à é'crire.

* wC Prtts sur propriétés en valeur, de ville et de campagne. Prets S
a ~iux Corporatlons Municipales et Szolaires. aux Fabriques de S

0 paroisses. La Société ne charge aucune Commission, Pour
Mo0 el blanceono lopg.Rgia Emotn anovr hms et formules s'adresser aumx buareaux de la Société.

TOouoWinieg RlisEdonon Vncuvr 30. Rue St-Jacques,------------MONTREAL

HENRY E. DUNN, Président

L'Agence Mercantile Bradstreet.
Etabio en 1849.

TH1E BRADSTREET CO., Propriétaire. Bureau Exécutif:' 346 et 348, BROADWAY, NEW-YORK.
Succursales dans les principales villes des Etats-Uqis, du Canada, du coritlnent Européeq, on Australie et à Londresl, Ang.

La Compagnie Bradstreet est la plus ancienne et, financièrement la plus forte organisation en son genre-travaillant dans un
seul intérêt et sous une direction unique-avec des ramnifications plus étendues, avec plus de capital engagé dans son entreprise et
une dépense d'argent plus considiérable pour l'obtention et la dissémination iniuformations qu'aucune institution siniilaireau monde.

CALGARY, Aita.
HALIFAX, N.-S.
HAMILTON, Ont.
LONDON, Ont.
MONTREAL, Qué.
OTTAWA, Ont.

~tISarcedu C-ar'ndae
MeDougail Block WINNIPEG, Man.
Metropele BIdg., 191 Hollis QUEBkEC, Qué.
39 James St., South S-T. JOHN, N.-B.
365 Richmond TORONTO. Ont.
Bâtisse Banque Impériale VANCOUVER, B.-C.
Coin Bank et Sparks

William Ave et Main
111 Côte de la Montagne
74 Prince William
McKinnon Bidg., Jordan & Meiinda
Coin Hasting West et Gambie

BUREAU DE MONTREAL : BATISSE DE LA BANQUE IMPERIALE, 284 Rue ST-JACQUES, .JOHN A. FULTON, Surintendant.

o Notre Nouveau Contrat à Salaire et à Commîîission pour'agents, offre une occaz*.. i
splendide pour uit petit nombre supplémentaire d'lionînîes stables, ,'lG

~'4iNC3  énergiques et habitués à gagnYrer unt salaire substantiel. 1hII
TH-E UNION LIFE ASSURANCE CO11PANY. II~h

LBureau Principal-TORONTO-H. Puî.,.%AN EvANs. Président. Bureaux dans 34 Districts e1
entre Halifax et Vancouver. La seule Compagnie dont on puisse obtenir la Police deo
Banque d'Epargne, la Police Industrielle la plus libérale.

EN ECRIVANT AUX ANNONCEURS, CITEZ "LE PRIX COURANT"


